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Résumé : 

 
La présente recherche a pour objectif de montrer les facteurs de risques qui 

poussent à la pratique excessive des jeux de hasard et d’argent ainsi que les 

conséquences de la pratique sur le pratiquant et son entourage. Pour cela, 

les groupes cibles objet de la recherche sont les parieurs, les agents de la 

LNB, les chefs Centre de Jeu et les non-parieurs. Afin de mieux cerner les 

contours de la pratique, la recherche a été descriptive et interprétative de 

nature mixte, à dominance qualitative. Les sources ont été orales et 

documaentaires. Pour la collecte des données, la recherche a utilisée trois 

techniques de recherche en science sociale à savoir: l’observation, l’étude 

documentaire et l’entretien. Comme présage, les résultats ont montré que la 

majorité des parieurs sont des personnes sans contrainte professionnelle de 

sexe masculin, majeur avec des enfants à la charge pour la plupart; qui 

misent souvent plus que le revenu inférieur au SMIG (>52000 FCFA) qu'ils 

gagnent, et surtout grâce aux emprunts ou réinvestissement des gains. La 

recherche a montré les facteurs de risques de la pratique excessive sont 

multiples à savoir : le manque de contrainte professionnelle, les difficultés 

financières (faible revenu par rapport à la charge), les difficultés sociales 

(pression de la charge familiale). De même que les conséquences qui ne 

sont non-négligeables sur les parieurs et son entourage, entre autres les 

pertes monétaires, les emprunts et dettes, la fuite à l'étranger, 

l'irresponsabilité familiale. Quelques suggestions ont été formulées au 
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terme de la recherche pour améliorer la pratique des jeux de hasard et 

d’argent à Porto-Novo. 

Mots-clés : Pratique excessive ; Jeux de hasard; LOTO 5/90; Parieurs; 

Porto-Novo 

 

Abstract: 

 
This research focuses on the Socio-anthropological analysis of the 

excessive practice of random and money games:case of the LOTO 5/90 

small composition called"Babadjèbou ">>. Its aims to show the risk 

factors that push out the excessive practice of random games and the 

consequences of practice on practitioner and its entourage. For this, the 

target groups of the research are the bettors, the LNB agents, the Game 

Center and the non-betors. In order to better identify the contours of 

practice, the research was descriptive and interpretative of a mixed nature, 

with qualitative dominance. The sources have been oral and documentaries. 

For data collection, research has used three social science research 

techniques to know: observation, documentary and maintenance study. As a 

follow-up, the results showed that the majority of bettor are people without 

professional constraint, male, major with children at the bottom offered for 

the most part; which often deny more than the lower income of the SMIG (> 

52000 FCFA) they earn, and above all thanks to the loans or reinvestment 

of earnings. The research has shown the risk factors of excessive practice 

are multiple namely: the lack of professional constraint, financial 

difficulties (low income compared to the load), social difficulties (family 

pressure). As well as the consequences that are not negligible on the 

burners and its entourage, among other things, monetary losses, 

borrowings and debts, family irresponsibility. Some suggestions were made 

at the end of the search for improving the practice of random and money 

games in Porto-Novo.  

Keywords: Excessive practice; Random games; LOTO 5/90; bettors; Porto-

Novo 

 

Introduction 

 

A la quête de meilleures conditions de vie, les hommes se sont 

souvent appropriés les jeux de hasard et d’argent. La pratique 

de ces jeux de hasard et d’argent sont devenus de plus en plus 

courante chez certains d’entre eux. Que ce soit dans les salles 

de jeux, casinos traditionnels, dans coins de rues ou en ligne, 
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les adolescents, les jeunes et adultes sont de plus en plus attirés 

par l'excitation et les gains potentiels offerts par ces jeux. Alors 

que les jeux de hasard et d'argent constituent une activité de 

divertissement pour la grande majorité, certains d'entre les 

joueurs expérimentent une perte de contrôle plus ou moins 

progressive de leur habitude de jeu. Ainsi, le jeu constitue pour 

ces personnes un véritable problème à la fois psychologique, 

économique et social (Sylvie Gagnon, 2004). Il a été 

amplement démontré que le Bénin a connu une croissance 

rapide de l'activité des jeux de hasard et d'argent depuis 

l'arrivée de la Loterie en 1967. Pour preuve selon le décret 

N°2022-720 du 7 décembre 2022 portant approbation des 

statuts modifiés de la (LNB S.A), il est mentionné que la « 

Loterie Nationale du Bénin a démarré ses activités avec un 

capital social de 500.000.000 FCFA qui est passé à 

1.000.000.000 FCFA en 1996 et à 2.000.000.000 FCFA en 

2022 ». Les jeux de hasard et d’argent suscitent beaucoup 

d'engouements au sein de la population béninoise à telle 

enseigne que la pratique ne relève plus du simple fait ludique, 

mais ressemble de plus en plus à une nécessité à caractère 

passionnel, professionnel et surtout économique. Partant de là, 

il apparaît nécessaire de faire une incursion dans l'univers des 

parieurs du Bénin, et en particulier ceux de Porto-Novo, la 

capitale politique du Bénin pour   

mettre en évidence les motivations individuelles  à la pratique 

excessive des jeux de hasard et par ricochet les facteurs 

socioculturels et économiques  qui influencent la pratique des 

jeux de hasard et d’argent à Porto-Novo 

En effet, la société béninoise est depuis le début des années 90 

à la recherche d'une stabilité sociale perdue à la suite des 

différentes crises économique, militaire et politique qu'elle a 

traversée. C'est justement au cours de cette même période 

d'incertitude sociale que plusieurs jeux de hasard et d’argent 

ont gagné de la notoriété tels que le Paris Mutuel 
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Urbain (PMU), les tickets grattages, les jeux virtuels, les paris 

foot, les machines à sous, etc . Particulièrement, en 2004 pour 

une première fois, le LOTO 5/90 communément appelé 

"Babadjèbou" fait son apparition dans le quotidien des béninois 

comme tant d’autres. On distingue deux types de jeux de 

LOTO 5/90: le loto star créé justement le 16 juin 2004 et le 

loto fortune lancé le 28 avril 2010 (LNB, 2022). Le LOTO 

5/90 est considéré désormais par de nombreuses personnes 

comme un moyen de se faire une santé économique et une 

stabilité sociale.  Nonobstant, qu'au loto 5/90, rien n'est sûr, 

tout est subjectivement lié au hasard et à la chance,il a pris 

d'ampleur et est devenu un phénomène social. Ses publicités 

présentent des sommes exorbitantes d'argent à gagner, ouvrant 

ainsi l'appétit des parieurs à la quête de rêves et de sensations 

fortes. 

 C'est justement cette tendance de plus en plus 

obsessionnelle, constatée chez certains parieurs qui est 

préoccupante. Car, les conséquences d'une telle implication 

peuvent impacter la situation économique et sociale des 

concernés en cas de pratiques récurrentes. D’où la question de 

recherche : quelles sont les motivations à la pratique 

récurrente du LOTO 5/90 à Porto-Novo ? 

 

1. Matériels, Méthodes et modèle d’analyse 

 

Dès le moyen âge, le discours moraliste, largement dominé par 

la position des clercs, considère les jeux de hasard et d'argent 

comme étant une violation du troisième commandement de 

l'écrit biblique : « Tu ne prononceras pas le nom de l'Éternel, 

ton Dieu en vain ». Ils estiment que l'utilisation du sort dans la 

pratique de ces jeux est une invocation frivole de Dieu, car le 

hasard relève de la volonté divine. 

Il a fallu attendre le début du XXème siècle pour voir les 

débats s'animer autour de la définition et de la catégorisation du 
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jeu. En effet, les écrits contemporains se sont essentiellement 

investis dans la recherche de définir et aussi à dresser la 

typologie des jeux. 

C'est l'historien Johan Huizinga qui initie le débat. Il s'oppose à 

ses précurseurs, en refusant de réduire le jeu à une simple « 

fonction biologique » La définition connue du jeu avant son 

intervention était celle de Friedrich Von Schiller qui, selon 

Elisabeth Belmas (2006, p. 58), définit le jeu comme, « vecteur 

d'harmonie dans l'homme (...) car il favorise l'eurythmie des 

forces vitales entre elles ». 

Ainsi, Johan Huizinga (1988, p58) dans son œuvre ``Homo 

ludens'', présente le jeu comme « une action libre limitée dans 

le temps et dans l'espace, et qui obéit à des règles ; le jeu 

apporte à l'homme un sentiment de tension et de joie que 

renforce l'incertitude sur les issues de la partie ». 

L’auteur ne se limite pas à définir le jeu. Il estime qu'Homo 

ludens qui signifie « Homme jouant » est une caractéristique 

indéniable dans la détermination de la nature de l'homme. En 

outre, sa théorie sur le jeu va entrainer un bouleversement dans 

la compréhension universelle et étymologique de la culture. Il 

ne conçoit pas le jeu comme un produit de la culture mais 

plutôt, comme étant à l'origine de la culture, donc de 

l'apparition des civilisations. Cette nouvelle orientation que 

donne Huizinga au jeu ne va pas faire l'unanimité au sein des 

contemporains (Ibid, 1988, pp.25-26). Le sociologue Roger 

Caillois (1958) ne soutient pas tout à fait la thèse de Huizinga. 

Il estime que Huizinga «...étudie des structures externes bien 

plus que les attitudes intimes qui donnent à chaque 

comportement sa signification la plus précise. Aussi les formes, 

les règles du jeu y sont-elles l'objet d'un examen plus attentif 

que les besoins que satisfait le jeu lui-même.» (R.Calloix, 

1958, p.48). En affirmant ce qui précède, Caillois relève que la 

définition du jeu de Huizinga est incomplète et très restrictive. 

Aussi, il mentionne que cette définition exclut les jeux d'argent 
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de la catégorie des jeux, car ils ne sont pas dépourvus de tout 

intérêt matériel. A travers une typologie plus précise et plus 

englobante des jeux combinée à une vision du jeu en tant que 

source de dynamisme dans la société, Caillois fonde une 

véritable sociologie  à partir des jeux. 

J. Château dans le Jeu et l'enfant (1955) inscrit lui aussi les 

jeux dans la théorie, les jeux servent ici à développer les 

aptitudes chez le joueur, l'enfant plus particulièrement. Le jeu 

gagne une nouvelle compréhension, fort d’une valeur 

éducative, son étude permet d’expliquer la nature des 

personnalités d’adultes.  

L’objectif de cette recherche étant d’analyser les motifs socio-

anthropologiques justificatifs de la pratique récurrente du 

LOTO 5/90 à Porto-Novo, elle s'est basée sur l’observation, le 

questionnaire, l’entretien et la recherche documentaire comme 

techniques de collecte des données. Leurs outils sont appliqués 

sur un échantillon constitué des acteurs suivants : 

 Les parieurs, ils constituent la cible principale car ils 

sont les pratiquants des jeux de hasard et d’argent 

notamment le LOTO 5/90; 

 Les agents de la LNB, les chefs centre de jeu, les non-

parieurs. Ils constituent la cible secondaire du fait qu’ils 

sont les personnes ressources pouvant fournir les 

informations complémentaires aux dires du groupe 

cible. 

Deux (02) techniques d’échantillonnage ont facilité la 

constitution de l’échantillon : le choix raisonné et le hasard 

simple.  

Le choix raisonné selon M. Grawitz (1996, p.187) « vise à faire 

une sélection préalable au sein d’un groupe qui est bien connu 

». Il a été utilisé pour sélectionner cinq (05) agents de la LNB 

et chefs centre de jeu. 

Le hasard simple : consiste à tirer directement les sujets qui 

composeront l’échantillon en donnant à chaque individu une 
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chance égale d’être sélectionné. Il a été utilisé pour 

sélectionner douze  (12) parieurs et 07 non-parieurs dans les 

arrondissements de Houèzounmè, de kandevié et Ouando. De 

ces techniques d’échantillonnages, découlent un échantillon de 

vingt-quatre (24) enquêtés. 

En outre, les données collectées ont été élaborées selon un 

modèle d’analyse basé sur l'approche constructiviste du risque 

de Niklas Luhmann (1991) et la théorie de l'économie politique 

d’Adam Smith (1959). Le point commun des analyses de 

l'approche constructiviste du risque est de considérer que la 

société moderne est une société du risque car on y reconnaît de 

plus en plus que l’avenir dépend de décisions dont les 

conséquences sont incertaines. Le risque n’est donc pas limité 

aux techniques industrielles mais concerne tous les systèmes 

sociaux. Ainsi, pour N. Luhmann (1991), la complexité et la 

différenciation fonctionnelle de la société moderne ont rendu 

l’avenir plus incertain. Dans un perspectif constructiviste, il 

distingue le risque du danger. Dans le premier cas, les 

dommages éventuels sont attribués à ses propres décisions ; 

dans le second cas, ils sont attribués à des événements ou à des 

décisions externes, ce qui peut s'appliquer aux jeux de hasard. 

La problématique de la théorie de l'économie politique quant à 

elle, est susceptible d'être appréhendée de multiples manières. 

A. Smith (1959) à travers cette théorie met l'accent sur les 

facteurs économiques et politiques qui influencent les pratiques 

sociales et humaines. Selon cette perspective, les politiques de 

régulation ou de libéralisation du secteur des jeux de hasard 

peuvent avoir un impact sur la participation des personnes à ces 

activités...Quel que soit le point de vue retenu, un même 

constat prévaut : nous avons affaire à un phénomène social qui 

gagne de plus en plus de terrain. Ces deux théories soulignent 

les différentes dimensions sociales, culturelles et économiques 

qui influencent la pratique excessive des jeux de hasard. 

Cependant, il convient de noter que d'autres facteurs 
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individuels, tels que la personnalité, les croyances personnelles 

et les expériences de vie, jouent également un rôle dans cette 

pratique et peuvent être expliqués par d'autres théories. A 

présent, voyons ce que renseigne l’enquête de terrain en termes 

de résultats. 

 

2. Résultats 

 

     2.1. Caractéristiques socio-économiques des parieurs du 

loto 5/90 à Porto-Novo. 

         2.1.1. Profil des parieurs 

 

Profil des parieurs 

Pour apprécier au mieux la pratique des jeux de hasard 

notamment le LOTO 5/90, les éléments d'identification que 

l’on peut avoir dans la conduite de cette recherche sont la 

tranche d'âge, le sexe, la religion et le statut professionnel des 

parieurs. 

 

Répartition des enquêtés selon la tranche d'âge 

 

 La majorité relative, 37% des parieurs, a l'âge compris entre 

56 et 70 ans ; ensuite, vient les 31% dont l'âge se situe entre 41 

et 55 ans ; 17% ont l'âge compris entre 26 et 40 ans ; 12% ont 

plus de 70 ans ; et enfin 3,5% ont entre 18 et 25 ans. 

On en déduit donc que la grande majorité des parieurs, ont un 

âge supérieur à 40 ans. 

 

Répartition des enquêtés selon le sexe 

 

La majorité des enquêtés sont de sexe masculin 98%. Cela 

prouve que la pratique du LOTO 5/90 touches beaucoup plus 

les hommes que les femmes. Du côté des femmes, il est rare de 

les trouver dans les endroits réservés aux paris de LOTO 5/90. 
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Il faut comprendre que dans leur grande majorité les femmes 

préfèrent les tontines.  

 

Répartition selon la religion 

 

37,5% des parieurs pratiquent la religion chrétienne tandis que 

22,5% la religion musulmane et 19% la religion traditionnelle. 

C'est à dire que la majorité des parieurs sont des chrétiens et 

musulmane et une minorité de traditionnaliste.  

Néanmoins, une proportion importante de 21% prétend n'avoir 

aucune religion et parmi eux il y a une qui dit être d'anciens 

pratiquants de la Chrétienne ou musulmane. On en déduit donc 

que la majorité des pratiquants de LOTO 5/90 sont des 

chrétiens, et cela peut-être expliqué par le fait que la religion 

chrétienne interdit la pratique mais par de façon strict comme 

le reste des autres religions.  

 

Répartition des enquêtés selon le statut professionnel 

 

La majorité estimée à 42 % représente les sans-emplois, ensuite 

viennent les retraités avec 38% ; 12% sont des personnes qui 

mènent des activités lucratives et 8,5% sont des salariés. En 

faisant un regroupement, l'on constate que 80% des joueurs du 

LOTO 5/90 appelé communément "Babadjèbou " sont des 

sans-emplois ou des retraités.  

 Il ressort donc que la grande partie des parieurs sont des 

personnes sans contrainte professionnelle.  

 

        2.1.2. Perception des parieurs sur les risques aux pertes 

et la possibilité d’arrêter de jouer 

*Risques liés aux pertes  

La première catégorie, considère les pertes accumulées comme 

le résultat logique de la prise de risque. Il ne considère pas cela 

comme une entrave ; 
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La seconde catégorie, plus importante que la première et 

relativement moins réaliste considère les pertes comme une 

sorte de cotisation. Ces pertes leur reviendront tôt ou tard.  

 

*Possibilité d’arrêter de jouer  

Pour la majorité des parieurs, il n’est pas question de parler 

d’arrêt de jeu; Le LOTO 5/90 fait partie intégrante de leur vie; 

Une minorité prétendent pouvoir modérer leur fréquence de jeu 

à condition que leur situation socio-économique s’améliorent.  

 

*Appréciation des membres de leurs familles sur leur de 

joueur 

 Leur entourage est hostile (71%); Pas de problème majeurs 

avec leur famille ( 39%); 

    

        2.1.3. Avis des enquêtés sur l'appréciation des membres 

de leurs familles sur leur statut de joueur de LOTO 5/90 

Selon 71% des parieurs interrogés, leur entourage est 

généralement hostile à leurs implications dans le jeu. Ainsi 

pour pouvoir continuer à jouer au LOTO 5/90, soit, ils défient 

leurs familles pour la plupart du temps la ou les conjointes en 

ne tenant pas compte de celles-ci; soit ils se cachent pour jouer. 

L'opposition des membres de famille à la pratique du LOTO 

5/90 revêt un caractère à la fois culturel, religieux et surtout 

économique.  

En effet, l'entourage des parieurs n'a pas toujours la même 

appréciation du jeu que le parieur lui-même. Tandis que les 

parieurs ne songent qu'à gagner et néglige les pertes, 

l'entourage fait le bilan des pertes ainsi que les conséquences 

sur l'équilibre de la famille. Par contre, le reste des parieurs 

interrogés, soit 39% disent ne pas avoir de problèmes majeurs 

avec les membres de leur famille à propos de leur statut de 

joueur de LOTO 5/90. 
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        2.1.4. Croyances et perception des parieurs sur le jeu 

Dans leur stade de développement, les parieurs évoluent dans 

une société de consommation reconnue pour vouer à un culte à 

la recherche du plaisir, des sensations fortes et à l'importance 

de vivre intensément le moment présent. Pour ce fait, ils ont 

recours à plusieurs stratégies et pratiques pour gagner le 

maximum d'argent.  

D'après notre recherche une première catégorie de parieurs 

affirme avoir recours aux pratiques mystiques pour pouvoir 

gagner au jeu.  

 

  « J'ai demandé à mon "Baba" de me faire un savon de 

chance. La première fois que je me suis lavé avec ce 

savon, jai gagné un " two sûr" de 150.000 FCFA. Par 

la suite, je n'ai plus gagné une grosse somme »K.F 

Parieurs au CJ Agence Régionale Porto-Novo, 

septembre, 2023.  

 

Une seconde catégorie de ses parieurs croit le plus aux 

prévisions astrologiques.  

 

« Je suis le numéro de chance de mon horoscope pour jouer. 

Parfois je regarde le numéro d'immatriculation des voitures 

qui me frappent à l'œil et ça me réussit souvent »F.J Parieurs 

au CJ Agence Régionale Porto-Novo, septembre 2023.  

 

Une troisième catégorie des parieurs pensent que la prière, 

chance et le partage, de même que l'étude des probabilités sur 

les numéros sont les clés pour gagner régulièrement. 

Contrairement aux autres pour eux ni le mystique, la sorcellerie 

ne peut permettre de gagner au jeu de LOTO 5/90.  
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 « Je ne crois pas que la sorcellerie, le mystique peut permettre 

de gagner, car le LOTO en lui-même est déjà sorcier »  Azé 

man dɔ »>> T.S Parieurs à Avakpa, septembre2023. 

 

Addiction au jeu n’est pas sans risques ni sans 

conséquences. 

 

     2.2. Facteurs de risques et conséquences de pratiques 

récurrentes du loto 5/90 à Porto-Novo. 

        2.2.1. Facteurs de risques de la pratique 

 

* Déficit de contrainte professionnelle comme facteur 

d’incitation au jeu 

La pratique du LOTO 5/90 réunit quotidiennement des parieurs 

qui sont majoritairement sans contrainte professionnelle. En 

effet 79,5% d'entre ceux qui ont été interrogés sont des sans-

emplois.  

Le LOTO 5/90 se présente donc comme une alternative pour 

ces parieurs voulant échapper à l'oisiveté. Ils voient au LOTO 

5/90 une occupation temporaire pour certaines, mais définitive 

pour d'autres, de passer le temps et aussi de gagner de l'argent. 

Pour eux, c'est un moyen de s'éloigner de la délinquance, de 

l'arnaque et d'autres vices.  

 

 « Le LOTO 5/90 nous occupe ; on ne gagne pas toujours..., 

mais c'est mieux que d'aller voler » D.J. Parieurs à Kandevié, 

septembre 2023.  

 

Quant aux parieurs âgés majoritairement à la retraite, le LOTO 

5/ 90 se présente comme une opportunité de rehausser leur 

revenu mensuel.  

« On joue au LOTO 5/90 pour gagner de l'argent..., c'est mieux 

que de demander de l'argent à gauche et à droite »Z.S. 

Parieurs à Agbokou, Septembre 2023.  
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Toutefois, l'absence d'occupation constatée chez la grande 

majorité des parieurs est un grand catalyseur de leur 

implication dans le jeu. Cet état d'inactivité leur laisse la 

possibilité de s'adonner presque quotidiennement à la pratique 

du LOTO 5/90. 

 

*Difficultés financières 

 

Les jeux de hasard et d'argent, ou du moins ceux reconnus par 

les autorités comme étant légaux, connaissent une popularité 

considérable dans les moments de crise. C'est le cas notamment 

du LOTO 5/90 au Bénin. Arrivé en pleine crise socio-

économique, il est pratiqué par des personnes de toutes les 

classes sociales, des plus riches aux plus défavorisées. 

Néanmoins, il connait beaucoup plus de succès au sein des 

populations qui ont des difficultés financières. Attirée par 

l'appât du gain, cette tranche de la « population relativement 

pauvre, souvent démunie et largement délaissée, par ailleurs » 

(J.P. Georges Martignoni-Hutin, 1993, p.47), nourrit l'idée de 

remporter un jour une des nombreuses cagnottes proposées au 

LOTO 5/90 afin de se donner un statut social honorable. 

Ainsi, les résultats issus de cette recherche ont montré que 

65,5% des parieurs ont un revenu mensuel inférieur ou égal à 

52.000FCFA. Cette somme correspond justement au nouveau 

SMIGadopté le mercredi 07 Décembre 2022. Cette découverte 

statistique confirme la thèse selon laquelle le LOTO 5/90 à 

Porto-Novo est plus populaire chez les personnes à faible 

revenu économique. 

 

*Contraintes d’ordre social 

 

La prise en charge de cette cellule familiale, qui se compose 

ainsi de plusieurs personnes, constitue un véritable casse-tête 

pour leurs responsables. Ils ont la lourde charge d'assister, 
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moralement et économiquement, tous les membres de la 

famille. Ainsi, la plupart des enquêtés ont des personnes à leur 

charge. 75% d'entre eux ont au moins six personnes à leur 

charge. Face à une telle pression psychologique, les lieux de 

paris deviennent des endroits de repos où les échanges entre 

personnes ayant les mêmes préoccupations sont un véritable 

soulagement. Le LOTO 5/90 se présente quotidiennement 

comme un moyen qui les aiderait non seulement à oublier leurs 

problèmes mais aussi à gagner de l'argent. Ainsi les endroits 

réservés aux paris sur les nombres sont de ``véritables lieux de 

repos'', « car certains y trouvent une raison d'être, un lieu où « 

vivre », une sorte de famille d'accueil » (A.Achour, 1998, p. 

341).  

Ces chefs de famille fondent tout leur espoir dans le jeu pour 

sortir des difficultés financières liées à la gestion de la famille. 

Chaque pari est considéré comme le miracle qui viendrait leur 

ouvrir les portes du bonheur.  

La pression qu'engendre la charge familiale est donc l'une des 

principales sources de motivation pour ces parieurs chefs de 

famille. Elle les motive au point où même l'hostilité au jeu 

manifestée par leurs proches (les membres de la famille et 

souvent de certains amis) est vue comme un obstacle à la 

réalisation de leur bonheur. 

 

*Intolérance face à la perte monétaire  

 

Selon les opinions recueillies auprès des parieurs, deux 

catégorisations peuvent être dégagées. La première catégorie 

d'individus est celle qui considère les pertes accumulées durant 

la pratique du LOTO 5/90 comme le résultat logique de la prise 

de risque que constituent les paris sur les nombres. Donc, ceux-

ci ne considèrent pas cela comme une entrave. Cette catégorie 

représente une proportion moins importante. La seconde 

catégorie d'individus qui est plus importante que la première 
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est relativement moins réaliste que première. Elle considère ces 

pertes comme une sorte de cotisation, une tontine. Ces pertes 

leur reviendront tôt ou tard.  

Ainsi, il ressort de ces deux tendances une idée commune : 

Celle de ne pas considérer les pertes comme un des aspects 

négatifs du jeu LOTO 5/90. Mais ils considèrent plutôt ce 

facteur comme un aspect inclusif et inséparable à tout jeu de 

hasard. Cette manière de penser est un moyen d'encouragement 

qui console la cupidité que pourraient ressentir les parieurs 

après avoir perdu. C'est aussi une source de motivation, 

d’incitation à plus s'impliquer dans le jeu en vue de récupérer 

les sommes investies. 

 

     2.2.2. Conséquences de la pratique excessive du LOTO 

5/90 

La présence et l'influence des facteurs de risque poussent les 

parieurs à plus de régularité et d'engagement dans la pratique 

du LOTO 5/90. Ce qui entraîne évidemment des conséquences 

négatives aussi bien pour le parieur et pour son entourage.  

 

*Conséquences individuelles de la pratique excessive du 

LOTO 5/90 

La plupart des parieurs sont largement attirés au LOTO 5/90 

par les gains plutôt que la satisfaction ludique. Cependant, les 

pertes s'interposent et repoussent continuellement l'obtention 

de ces gains.  

En outre, les pertes sont reconnues par les parieurs comme 

étant indissociables de toute activité de jeu de hasard et 

d'argent.  

Pourtant, elles ne sont pas facilement acceptées lorsque les 

résultats des paris affichés sont différents de leurs pronostics.  

Ces résultats sont souvent suivis de commentaires puisés dans 

les entretiens tels que : « ce n'est pas possible » ; « cette fois 

encore il m'a manqué un numéro pour le tree nap .. ». ; « moi 
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j'avais le two chaud mais à la dernière minute j'ai changé le 6 

par 11 ».   

Les réactions qui suivent après vont du regret à la frustration et 

sont toujours accompagnées de moment de nervosité. Certaines 

réactions sombrent même dans la superstition. Comme celle-ci 

d’un interviewé : « je suis vraiment malchanceux, je dois me 

revoir...». » A. M. parieurs à Adomey, Septembre 2023. Le 

manque de confiance en soi s'installe pour un moment.  

La suite d'un tel moment marque la fin de la prise des paris du 

jour pour une partie des parieurs. Par contre, l'autre partie 

restera pour prendre d'autres paris dans le seul but de retirer 

l'argent perdu.  

Ainsi, le temps et l'argent consacrés au jeu deviennent de plus 

en plus importants. C'est justement ce qui chemine le joueur 

vers l'excessivité. L'envie de « se refaire » efface au plus vite la 

culpabilité qui survient quand les pertes s'accumulent. L'espoir 

est maintenu grâce à la prochaine délibération. Les joueurs 

trouvent toujours les numéros à venir faciles à pronostiquer.  

C'est pourquoi, ceux qui jouent de manière fréquente n'hésitent 

pas à faire des emprunts pour continuer à jouer. Ces emprunts, 

s'ils s'accumulent, peuvent à la longue conduire le joueur à des 

problèmes financiers. Les travaux réalisés par Ladouceur, 

Vitaro et Arsenault (1998, p.98) révèlent quatre 

caractéristiques principales se rapportant aux problèmes de 

jeu : la progression, l'intolérance face à une perte monétaire, la 

préoccupation et le manque de considération par rapport aux 

conséquences négatives au jeu.  

Tous ces éléments énumérés renferment des aspects tout aussi 

comportementaux qu'économiques pouvant développer chez 

certains parieurs une dépendance au jeu.  

 

* Conséquences sur l'environnement familial des parieurs 

La grande majorité des parieurs étant des responsables de 

cellule familiale, l'impact négatif d'une pratique excessive du  
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LOTO 5/90 à forcément une influence sur leur entourage.  

Les personnes présentant des problèmes de jeu, consacrent 

moins de temps à leurs familles. C'est ce qu'affirme l'une des 

personnes non joueuses du LOTO 5/90 dans la présente 

recherche. Elle soutient que : « La conjointe de mon frère se 

plaint fréquemment de la présence prolongée de ce dernier 

dans les centres de paris. Pour cela, il donne moins 

d'importance à ses enfants » D. Z. Non-parieurs à Adomey, 

Septembre 2023. 

En somme, les conséquences de la pratique excessive du 

LOTO 5/90 sont entre autres :Les pertes monétaires; Les 

emprunts et dettes; La fuite vers l’étranger; Regret, frustration 

et nervosité; L’irresponsabilité familiale …  

 

3. Discussion 

 

Le déficit de contrainte professionnelle ainsi que les difficultés 

économiques et sociales sont des facteurs de risques qui 

conduisent à la pratique excessive du LOTO 5/90.  

Pourtant, ces caractéristiques sociales sont présentes chez la 

grande majorité des parieurs Porto-Noviens. Les 

investissements en termes de temps et d'argent deviennent 

importants parce que décrocher la cagnotte peut souvent 

prendre du temps. D'ailleurs, il est constaté durant cette étude 

que la plupart des joueurs, y sont pour longtemps dans la 

pratique du LOTO 5/90.  

Les facteurs de risques prédisposent donc une certaine 

population joueuse aux pratiques excessives du LOTO 5/90, 

avec bien entendu l'apparition de conséquences tout aussi 

négatives que néfastes pour les concernés et leur entourage. 

Les conséquences négatives de l'exercice abusif du LOTO 5/90 

ou de tout autre jeu de hasard et d'argent se présentent dans un 

ordre chronologique. Elles débutent généralement par des 
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problèmes financiers tels que le manque d'argent, les emprunts 

et les dettes. Ensuite, survient la difficulté d'intégration sociale. 

Il s'ensuit alors des difficultés d'équilibre émotionnel, 

psychologique. L'individu présente alors des problèmes de 

santé (J.P. G. Martignoni-Hutin, 2003, p.145).  

Les résultats de la recherche informent dans leur ensemble sur  

les avis mitigés selon la position de chaque acteur (les parieurs, 

les administrateurs et chefs centre de la LNB ainsi que les non-

parieurs).  

 On en déduit quatre postulats :  

(1) les parieurs subissent les affres du loto mais malgré cela 

persévèrent ; 

(2) les non-parieurs luttent contre le fléau quand bien même 

certains parmi eux rejoignent le rang des parieurs au fil des 

années ; 

(3) les admirateurs de la Loterie supervisent et apportent de 

nouvelles touches à l'image des jeux ; 

(4) les chefs Centre de Jeu encouragent et excitent à la 

participation d'un grand nombre pour se faire des chiffres.  

 Par ailleurs, les non-parieurs perçoivent les jeux de hasard et 

d’argent notamment le LOTO 5/90 comme un moyen 

d’appauvrissement ; un acte déviant contraire aux valeurs et 

normes de la vie. De là, naît la stigmatisation des parieurs. A 

propos, J.P.G. Martignoni-Hutin (2003, p.148) affirme que le 

jeu est perçu comme une  « peste sociale », facteur de 

paupérisation et de misère.  

En opposition, les administrateurs de la Loterie trouvent le jeu 

de hasard de la LNB légal. Pour eux, ces jeux apportent un plus 

aux parieurs et à la nation. Ce qui est certainement justifié par 

le slogan de la Loterie Nationale du Bénin « les lots aux 

gagnants, les bénéfices à toute la nation ». Spécifiquement au 

regard de cette perception, les lots de tout genre distribués par 

la LNB aux gagnants chaque jour sont à l'avantage des 

parieurs. Le payement des impôts et des apports financiers dans 
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plusieurs secteurs comme l'éducation, la culture et le sport sont 

à l'avantage du développement de toute la nation. Clairement, 

une partie des ressources issues des jeux de hasard notamment 

le LOTO 5/90 de la LNB sont reversées dans d'autres secteurs 

de développement à caractères caritatives ou sociales à savoir :  

 l'éducation : la construction des modules de classes, la 

distribution des fournitures scolaires et financement à la 

construction des maisons des jeunes;  

 la Culture : sponsoring des festivals et d'autres 

événements culturels;  

 le Sport : le financement du Club de Football LOTO 

POPO de La super ligue du Bénin.  

Toutefois, entre la positivité et la négativité, la question de la 

pratique excessive reste un problème crucial. 

En effet, jouer est un comportement normal chez l’homme. 

L’enfant, en jouant, crée un espace de rêve et de symbolisation 

sur lequel s’étaye son développement. Le jeu de l’adulte revêt 

généralement un caractère social et ludique, il permet de 

s’évader du quotidien à travers une activité régie par des règles 

spécifiques, différentes des règles auxquelles il doit se 

confronter dans la vie quotidienne. Le jeu en soi n’est donc pas 

une activité pathologique : M. Valleur (2006, p.88) parle du jeu 

en ces termes : « Indispensable, donc, le jeu peut donner lieu à 

abus et addictions, comme toutes les conduites humaines qui 

sont source de plaisir et d’évasion ». 

Certains joueurs développent une addiction au jeu, notamment 

dans le cas de jeux d’argent et de hasard, qui sont définis par R. 

Ladouceur (2004, pp.501-506), comme une « action dont 

l’issue repose principalement ou totalement sur le hasard et qui 

implique au préalable une mise irréversible d’argent ou d’un 

objet de valeur ». Le jeu pathologique est, lui, défini comme un 

« comportement répété et persistant de jeu d’argent qui 

entraîne des conséquences sociales, professionnelles et 

personnelles négatives » (J.Adès, M. Lejoyeux, 2001,pp.56-
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57). Wood R., Williams R., Lawton P. (2007) proposent des 

critères diagnostiques pour le jeu pathologique, dont une 

préoccupation constante pour le jeu, un besoin de jouer des 

sommes croissantes pour atteindre l’état d’excitation désiré, 

des efforts répétés et infructueux pour contrôler la pratique de 

jeu, le fait de jouer pour échapper à des états émotionnels 

négatifs ainsi que des critères fondés sur les conséquences 

financières liées au jeu. 

Ainsi, le jeu pathologique est considéré comme une addiction à 

part entière, addiction sans substance, dont l’objet est un 

comportement sans cesse réitéré. C’est dire que le jeu occupe 

alors une place centrale dans la vie du sujet, au détriment de 

ses activités habituelles et de ses relations. Les conséquences 

de cette addiction sont lourdes, à la fois au niveau social 

professionnel, actif et économique. 

 

Conclusion 

 

Au terme de ce travail de recherche, il convient de retenir en 

dernière analyse que la présence récurrente des parieurs dans 

les lieux de paris est fortement influencée par leur état 

d'inactivité. De plus, les difficultés financières (faible revenu 

par rapport à la charge) et sociales (pression de la charge 

familiale) sont les raisons qui poussent la prise de risque, qui se 

traduit au LOTO 5/90 par l'injection d'importantes sommes 

d'argents dans le jeu pour espérer gagner plus. En réalité ses 

raisons accentuent l'excessivité de la pratique à Porto-Novo et 

les conséquences qui y découlent. Cette recherche a permis 

d'avoir une connaissance plus approfondie sur les motifs socio-

anthropologiques justificatifs de la pratique excessive des jeux 

de hasard et d’argent en général et en particulier le LOTO 5/90. 

En somme, il s'avère donc nécessaire pour la Loterie Nationale 

du Bénin S.A (LNB) et aussi pour l'Etat de prendre des 

mesures et dispositions permettant de minimiser les risques de 
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dépendance aux jeux de hasard et en particulier le LOTO 5/90. 

De même, les parieurs de leur côté doivent jouer de façon 

responsable, miser ce qu'ils peuvent perdre sans problème et 

savoir que seul le travail libère réellement l'homme. 
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